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LA LETTRE il lui sembla que, devant, lui, 

s'ouvrit un trou profond et noir 
dans lequel il n’avait plus qu’à 
jeter sa vie.

W. A. ARMOUR Cinquante pour rent deQU’AUX corns moi un

a • ManufaeKrier et Itoperutttv

MOULURES POOR tà)uval 1 L1VRB6M LIVRES!!! court délai. Bibliothèques fournies au 
complet. Vente en gros de livres reliés et 
de pap.'t-'rie à des prix extrêmement has 
Paiement par traite de banque on man iat- 
poste à ordre.

(Suite et/in)

Le Normand restait à l’égard, 
morne, accablé, comme s’il avait 
la prescience que quelque chose 
désolant pour lui s’accomplissait, 
à des milliers de lieues, au bord 
de la plaine verdoyan le, sous les 
grands hêtres, dans une ferme 
riante où il avait ] êvé de vivre 
heureux. " Il mangeait peu, ne 
parlait plus, se gardait mal, et 
causait à Boulanger de sérieuses 
inquiétudes. Tout cela faute 
d’une lettre.

Mais enfin elle était arrivée ! 
Et le Parisien, ravi, oubliant la 
bataille qui se livrait à quelques 
centaines de mètres de là, s’agi
tait, riait, faisait des mots, avec 
toute sa verve retrouvée. De 
loin.il vit son ami qui revenait 
lentement, comme accablé. Il 
alla à lui.

—Eh bien ! Cette lettre, l’as- 
tu ?

—Je lui.... Mais ce n’est pas de 
Madeleine.... C’est de mon père.... 
Et le croirais-tu.... Je n’ai pas 
osé l’ouvrir....

Il avait au fond des yeux une 
angoisse telle que le Parisien fut 
bouleversé.

—Allons ! ne fais pas la bête, 
dit-il, et dépêche-toi, car tout à 
l’heure ça va chauffer.

Gruillot poussa un soupir. D’un 
geste, il déchira l’enveloppe et 
s’asseyant sur une pierre, com
mença sa lecture.

Dans la plaine coupée d’arro- 
yos bordés de roseaux grisâtres, 
le combat redoublait de violence. 
Les Célestes avaient repris l’offen
sive et marchaient en poussant 
de grands cris. Un mandarin à 
cheval conduisait l’attaque, et 
l’air était si limpide que, malgré 
la distance, les galons dV>r de sa 
robe bleue se distinguaient net
tement.

Le Normand, épelant avec len
teur les grosses lettres de l’écri
ture paternelle, avait lu à demi 
voix :

“ Mon cher fils, la présente me 
laisse en bonne santé, et j’espère 
qu’elle te trouvera de même. Il 
est survenu au Bosc-Mesnil des 
choses dont il faut que je te don
ne connaissance, cer il ne serait 
point digne à toi de continuer à 
écrire à la demoiselle de maître 
Zépbire. Elle n’a pas eu la pa
tience de t’attendre.... elle s’est 
accordée avec son cousin Dumon
tier. Mon pauvre garçon, sois 
raisonnable....”

qui a a «quia un» s ramie ei|i6
nence dans les différents besoins 
dames et des messieurs à l’étranger et 
dans les colonies, agit comme agent géné
ral, et exécute avec économie et célérité 
les commissions qu’on lui confie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l'Europe. Des correspondants dans toutes 
les parties.

Manufactures et patentes, aussi entre
prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payés 
d’avance £‘2b sterling. Parentés recher
chées.

Epargnez du tem,r s, des peines et des 
dépenses, en communiquant avec M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow,

Uno remise sera dans tous les eas ac
compagnée d'instructions.

D’IllAfiEÜ, *1*0118,Le soir, flans un bâtiment de 
la forteresse conquise, parmi le» 
blessés, Gruillot avait été rappor
té. Le visage livide, il gisait sur 
un lit de feuilles de mais Assis 
auprès de lui, Boulanger lui 
tenait la main. Il était venu 
relever son ami an pied des re- i 
tranchements, sur lesquels il 
l’avait vu s’élancer seul, comme 
pris de la rage de se faire tuer. 
Le major avait examiné les bles
sures du Normand, il avait se
coué silencieusement la tête.

Et le Parisien, détournant ses 
regards,s’efforçait de cacher ses 
larmes.

Il faut nous dire adieu, mon 
pauvre ami, dit le blessé d’une 
voix sifflante.

Allons donc ! Tu en revien
dras !

Gruillot sourit tristement :
Non, je vais mourir...... et j’ai j

voulu mourir.

Pour Atcciu?, Docteurs, Membres 
de Clergé, Marchands, Ecoles 

et Collèges.

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l'huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de 
pour tableaux

\ MARCH A N DISKS MOST VS* DDKS 
PAYABLE TANT LA SB&AINB 

OU LE XOM
IMAGES ENCADREES AU PRIX IIS 

MANUFACTURES

Tenet me faire une visite,
ES vomi vo

J. MUSC Kl VT, VYE el> te.canevas
RMLIURE, PAPETERIE.

Relieurs Exportateurs, Papetiers, EditeursLES

T M soussignés qui assistent aux princi- 
Jj paies ventes de livres et do tableaux, 
et qui aeàètent des bibliothèques des par 
•leakers de grand prix en Angleterre et 
sar le eonttnent, peuvent fournir des livres 
à eiviron 50 pour cent de moins quo le 
prix eeâtant ordinaire. Tableaux, Livres 
et MIS achetés sur ordre.

Tous les livres neufs et de seconde main 
et les revues seront livrés dans le plus

154, R UK WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.

■eeâee Bene épnrfiifr** an 
ÎO N SS |M»r eent.

BONNE NOUVELLE DU PAYS!
:1. A —Je vendrai aux marehauds les 

moulures, cadres, paiutures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plue récen 
tes nouveautés du comoreree de pern lures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR, 
4SS me Sussex.

Ottawa, IG Novembre l886-3m.
Pour la commodité de “ Kin Beyond 

S»‘a. J. Moscript, Pye *t Cie., (de la susdite

&HOSPHATINE
Palières

Déménagement. -N ■

■'•Oi-Vw
A partir de Lundi, le 31 courant 

mon posle d'affaire sera au
F.8T-CE BIEN EE

“ New Williams ” NOUVEAU MAGASIN
la machine à coudre dont on fait 
tant d’éloges et qui a asseï de force 

Ah ! mon Dieu, sanglota Bon- pour coudre le cuir? 
langer. Oui, car j’ai cousu TROIS DUU-

J’ai bien vu que tu étais com- ULES j)E CUIR avec, et je puis 
me fou. Qu’est-ce qu’il y avait 
donc dans cette maudite let-

Coin des Rues Sussex et York, où 
je m’occuperai du commerce 

de Gros et de Détail.

I2* r* L’ALIMENTATION RATIONNELLE

|\ Mères « Enfants • Nourrices 
Convalescents

L’ancien magasin No. 455, Rue 
Suesex, sera fermé et ne servira que 
d’entrepôt pour mes marchandises

tmlm
%W:ffaire maintenant des OUVRAGES 

DELICATS tout aussi bien. 
Faites-en l’essai.

P. C. BUILLAUME (Vf aliment, d'une saveur très agréable, 
est surtout précieux :
Tour la More, pendant l’état dt 

■nn.l'our l’Enfant, au moment du swriv_e ; 
l'our le Vieillard et le Convalescent.

^ _ La P H O 3 P H A TIN E est lv véritable ali
r/ ment des enfants nourris au sein ou au biberon. Aucunt 

Fécule, Conserve, Foudre dite d'alimentation de l'enfance, 
ne saurait lui être comprime.

C’est F administration farde du Phosphate de. Chaux, qui 
fortifie les Enfants jicndant leur croùsanrr.

mtre. Libraire, Importateur.
Le blessé prit dans son unifor

me un paquet froissé et souillé 
de sang.

Lis. Tu verras.
Le Parisien essuya ses yeux, 

pour mieux voir ; puis, poussant 
un cri :

Ah ! la coquine !
Non ! dit le Normand, ne la 

maudis pas. 11 faut être indul
gent. J’étais trop loin, vois-tu. 
Savait-elle si je reviendrais ja
mais ? La voilà mariée, et je,'vou
drais qu'elle fût heureuse Si el
le se doutait que je suis mort à 
cause d’elle, ça lui ferait, sans 
doute, de la peine. Promets-moi 
qu’elle ne le saura jamais.

Le Parisien étouffant ses san
glots ne répoifdit-pas.

Promets-le moi reprit Gtuillot 
avec une douloureuse agitation, 
et je mourrai tranquille.

Eh bien ! Je te le promets.
Le blessé eut un sourire de joie, 

il poussa un léger soupir et 
mourut.

trVOSfUHflt!

r~
C. McDIARMID,

1Ô3, rue Sparks.

WL’EAU Minérale St-LEON
Devient au Canada la médecitie 

la plus populaire.
mfiiealu île Fer Eadlen du Pacifique

SIGNE "COURTEVa antre MmolffaaffeSlmportont
Pictou, N.-E., 19 août 1886 

F, Wtatt Frasbr, Écr.,

Agent Général pour l’Eau 8t-L6on, 
Nouvelle-Ecosse.

PARIS, 6, Avenue Victoria, 6, PARIS
Canada»Dépôts dans toutes les bonnes Pharmacies duRNTRB

Ottawa, Quebec
HT MONTREAL._____

AUCher monsieur,
Depuis trois ans, je souffrais de la dys 

pepsie et des bronches ; j’avais essayé 
maints remèdes prescrits par les meilleurs 
médecins, et rien n’avait l’ait effet, quand 
on me conseilla d’essayer l’KAU 8T-LE )N. 
J’en fais usage depuis quelques mois, sui
vant la prescription, et c’est le premier 
remède qui ait apporté quelque soulage
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je suis heureux de recommander 
•cette eau à toutes les personnes qui souf 
iront de dyspepsie et des bronches.

Avec respect, votre, etc.,
P. L. LkMAISTRE, 

Capitaine du vapeur Beaver

BON MARCHÉUh hyrarsaau dis bu. Le système de
tout u nvtit tu1

ÇXZJ
M °

vendi a Maison Aristide Boucicaut m a ne piua
nds. les mieux rufonoès 
01 mieux organisés; ils 

rt ce titre parmi 
lès de Paris
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n=°“î"b™|tu MAGASINS de NOUVEAUTÉS K
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insmgaslns du 
BON MARCHÉL dase Ottawa.... 48

Soieries, Velours, Lainage», Draperie», Etoffes nouvelles, Tissus imprimas, Tapis 
et Etoffe* pour Ameublements; Toilettes nouvellest Manteaux, Jtohes, Cost unies, 
Fourrures, Modes et Coiffures, Jupes, Jupons, Peignoirs, Vêtements pour fillettes 
et garçons, Lingerie, Linge confectionné, Bonneterie, Ombrelles, Parapluies, 
liants. Cravates, Fleurs et Flumes, Chaussures pour hommes, dames et enfants, 
Mercerie, Articles de Paris, Tapisserie et Meubles, ch 

Les Magasins du BON MARCHÉ s'agrandissent continuelle
ment sans jamais suffire entièrement à Influence toujours crois 
santé do leur clientèle. De nouveaux agrandissements ont été 
récemment ouverts ; ils font du BON MARCHÉ un “ MAGASIN 
UNIQUE AU MONDE D'autres agrandissements considérables sont 
en cours d'exécution et seront inaugurés très prochainement.

‘son du BON MARCHÉ a pour principe de ne mettre en vente,, meme aux 
lus réduits, que. des marchandise* de premier choix et de très bonne qualité. 

Les Magasins du BON MARCHÉ n'ont de Succursales ou do Représentants, 
en France, ni à l’Etranger, ot prient les Dames do se tenir on garde centre 
marchands qui se servent do son ti 

INTERPRÈTES DAIVH TOUTES LEH LANGUES

Arr. à Montréal.- 20
a îôArr. à Qnéoec.... 6

fo”oo fo'oo
Vî5

U 35

Laisse Québec....

Laisse Montréal. 

Arrive à Ottawa 12 23

30

900 00

£5
00J. B. O. DUJN-lW,

Seul At?ent dans Ottawa,
199 et 200 line Dalhonsie,
"24 sept. 1886

6"»
D'ELEGANTS CHAHS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrêa..
La Mai 

prix les p.Q-eorqes Ohnet.

CHANTMOUF Oonneetions à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tons les points sur le c.temin de

Intercolonial.
Connections à Montrés 1 avec les train 
Chemins de fer pour Portland, Boston, 
tens lea points de la Nouveile-Angle-

tre daimFAITS liATBRKBSSUTS uit d'ctahlir min contusion.

.T. L’eau du lac Médical, Là J3po- 
kene.Falls, territoire de Washing
ton, est tellement chargée de cer
tains sels qu’elle ressemble à 
du lessie, et on s’en sert pour 
manufacturer dupavon. Quand 
la surface du lac est troublée par 
une .tempête, les vagues sont 
couvertes de savonuure, que les 
barbiers ramassent sur la grève 
pour graisser le menton de leurs 
pratiques.

OèXOXOXOXO»

60 Années de succès II... ?

SIROP JOHNSON!
(Extrait de pointea d1 Aspergea oompoaé)

O Préparé selon la formule du Professeur BROUSSAIS 
Médicament autorisé par le Gouvernement Français, sur le rapport 

du D( MARTIN-SOLON, an nom de 1* Commission de l’Aoidémle de Médecin*, contre :
X Maladie* du Cœur,

Maladie* de* Bronche* et du Poumon,
Maladie» de* Articulation* et 

■ Trouble* de la Circulation tendant à Vtlydropiuie»
m **• JOHN80* • obtene dm Gouvernement fronçais ma privilège exolontf poor 1* vente et 1»
5 prépare «on de ee Sirop, dont Futilité a été tellement reconnue qu'U a, par acte autLea tiqua, pris 
gg nag parmi les médicamente qu’on âge transmet à un autre âge.

BRANCHE D’AYLMER :
Lee trains quit:e Hull peur Aylmer à 

f.é» a.m., 1.24 ù.m., 6 20 p m., 10.10 .m. 
Arrive d’Àylmer à 8.20 

et 8.20 p.m.
[ St. LAURENT ET UTïAWÀ

Sans qu’il achevât, le papier 
ts tremblants du 
a sur le sable.

£a.m., 11.08 a.m.,glissa des doigt 
soldat, et tomb 
Gruillot, ne poussa pas un soupir. 
Il devînt seulement très pâle, la 
sueur perla à son front, et ses 
yeux s’agrandirent, comme 
attirés par un spectacle dont 
ils ne pouvaient se détacher.

Ainsi que dans une Vision, la 
petite église du village venait 
de lui apparaître, encadrée dans 
la verdure des hêtres. Dn soleil 
radieux dorait le porch ; de pier
re, les cloches sonnaient à toutes 
volées, et prr la route d’Yvetot 
un gai cortège a.rvait. En tête 
s’avance une jeune fille vêtue de 
blanc, suspendue au bras de son 
père.

SO
S

Laisse Ottawa
dare Union)....... 7 00 a.m

Arr. à Prescott..... 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 0.) a.m.
Arr. à Ottawa...-10 00 a.m 

Conaeatiou par le bateau entre Prescott 
et Ogdensbarg pour tous les Ira ns,

La seule ligne directe pour New-Yurk.

2 00 p.m 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

lm i
MONTREAL, P. Q.

Fonderies g Cloches
POUR EGLISES.

SEULES OU EN CARILLONS,

Aux Etats-Unis, la production 
des mines d’or en 1886 s’est é e- 
vée à 35 millions de piastres, et 
la production des mines d’argent 
à 49 millions. Ce qui est 
augmentation sur l’année précé
dente.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

u u Arr. à Toronto à 9.50 pm 
« du soir quille Ottawa à 11.45 pm 
« “ Arr. à Toronto à 8.30 an-
« du Jour quitte Toronto à 8 30 an 
* “ Arr. à Ottawa à 5.00 j i
•• du soir quitte Toronto à 8.00 pu 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Gh&rs palais élégants sur les trains du 
jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls pou; 

Brockville et le chemin de for du G ran. 
fronc; aussi pour le chemin de fe LMea 
tnd Black River et son nombreuse* -v 
neetiens pour le sud et l’est.

Ligna directe pour Chicago et tou» les 
pointé à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siégea dans le char-salon, la table de 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et an
tre informations coneernant les passage;- 

u des biiiets. • 
NPAUKS WE 

Ü. McNICOLL 
Agent général des passagers.

J. B. PARKER,

i Î^ab * ruô^M*»alunaïf w

Eviter la* Contrefaçons, exiger le signature Johnson IOZIA1B et sur abaque 
flacon le timbre de garantie de F UNION de* FABRICANTS

l»*»EOMOXee<^»OE<>ii<>ïc>e<)x

sAVEC MONTURES EN FER OU SN BOIS,unet A meilleur marché et de meilleure qualité 
I que les cloches anglaises ee américaines, 
j Fournitures pour intérieur des églises.
I Appareils de chauffage d’après les meillejrs 
; systèmes.

Ottawa, 16 Sept. 1886—la.

5 HA,
mm

Michael Davitt, de Harbor 
Springs, Michigan, a abattu un 
arbre dernièrement dont le tronc 
contenait une hache, qui s’est 
trouvée enterrée par la croissan
ce subséquente de l’arbre On 
pense que la hache était là de
puis cent ans.

PILULES“SD'GUILLIÉ
PILULES üiExtnit t (Élixir gontçue fiatiglaheux ia D GUILLIE

CHEMIN DE rERElle était rose el blonde, ses 
yeux bleus rayonnaient de joie. 
Les parents et les amis marchait 
derrière et disaient : Est-il heu
reux ce Gtuillot, il a épousé celle 
qu’il adore.

Ah ! Le brave garçon, il l’a 
bien méritée, il est bien revenu 
de Chine avec le galon de sergent 
et la médaille ! Par la grande 
porte ouverte, le chœur illumi
né apparut soudain, le curé était 
à l’autel, et le vieille harmonium, 
touché par le maître d’école se 
mit à chanter. Un a un les 
couples entrèrent, et le chemin 
redevint désert.

Le soldait passa la main sur 
son front avec angoisse, à ses 
oreilles, il ernt entendre bour
donner des voix confuses qui 
l’appelaient. N’était-ce pas lui le 
fiancé : Que faisait-il là, immo
bile, puisque Madeleine était 
déjà dans l’église ? il se leva, 
brusquement Te sentiment de la 
réalité lai revint.

% Il apperçnt à quelques pas ses 
camarades silencieux Au lieu dn 
carillon des noces il reconnut le 
canon de la bataille, il se vit 
loin des siens, abandonné, per la,

Routt, de L Melle Royale, aea Passigers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, V Route directe entre l’Ouest 
«t tous les points du Las dn 8t-Laurent et 
'le la Baie de Chaleurs, aussi le Neuveau- 
Brunswiiïk, la Nouvelle-Ecosse, File du 
Prince Edouard, le Cap-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et ia Jamaïque.

U es nouveaux et élégants chars-palais 
vréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chamie train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train de 8.30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de mar
chandises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que l’Intercolonial et les lignes de 

uebots oui font le service entre Hall 
et Londres, Liverpool et Glasgow, 

aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Kosefn, rue York, 
Toronto.

PAUL GAGEMaladies 
du FOIE

et de l’ESTOMAC

GOUTTE
RHUMATISME

FIÈVRES 
ÉPIDÉMIQUES 

Fluxloneupoltrlm 
Maladies 

des Femmes 
et des Enfants

Fltmadn de lr* time, Br ee Itieciie de U FiciIU de Peril 
Seul propriétaire de ce médicament

PARIS, 9, rue de Grenelle-St-Germa/n

Ces Pilules contiennent sous on petit rolnme les 
propriété» loni-nargâtires de I Elixir Outillé oui 
depuis plus de 60 sus, est reconnu comme un des 
remèdes les plus économiques comme PURGATIF 

___________ __  el DÉPURATIF.
Se délier des Coelrelafeii. Eilger les TÉBIT1ÏLES Pilules Cellliê, préparées par Paul GiCE.

DÉPÔTS TOO’TBB LEB PHARMAOIE8

JLlbre Echange,

La réduction du revenu et l’abo 
ition des timbres sur les médecinet 

brevetées ont grandement bénéficié 
aux acheteurs tout en soulageant 
les fabricants. Ceci < st surtout le 
cas avec les prép 
August flower et Boschee's German 
Syrup, car la réduction de 36cts par 
dot a été employée pour augmenter 
la capacité des bouteilles contenant 
ces remèdes, donnant ainsi un cin
quième de médecines de plus dans 
les bouteilles à 75cts. Le August 
Flower pour la Dyspepsie et atfec 
lions du foie, et le German Syrup 
pour les rhumes et troubles des 
poumons, ont peut-être la plus forte 
vogue d’aucune médecine dans ce 
monde. L’avantage de plus grandes 
bon teilles sera apprécié par les ma
lades dans chaque ville ou village 
du monde civilisé. Les bouteilles 
éehantillons à lOcts sont les mêmes.

s’ad1 rawer au burea
mr i» «ce

m. C O PAC J KH a ces luédecincs en dOuôl a sa phaimacxe
Agent de Billet.

W. WHYTB Nouvel Etablissement
DE

RELIEUR

arations Green's Surtntendaat-généra
W.C vanhornb,

wIC»-P'A*ideut
TKJltl PAR

BERNARD SIM RD
BOUCHER

Joseph. Masse,
. RUE SUSSEX, :o:-SS? Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits 

et viandes, et No 1 marché Ouest
HTT3LL,

M. SIMARD remercia ses nombreuses pra 
tiques et le public de Hull de l’encourage 
ment libéral qn’il a reçu jusqu’à présent et 

sollicite de nouveau.
M. SIMARD a toujours en mains nn assor- 

t complet de VIANDES FRAICHES, 
ES et FUMÉES, toujours de première

seront exécutés promptement 
omicile gratis* Prix modérés, 
t sollicitée.

BERNARD SIMARD,
BOUCHER

venons de recevoir le 
l>iuu bel assortiment 

*• toiles peintes et dorees 
pour ienetres qnl ait 

I» nais eteimporteen Canada

(En haut du magasin de A. D. Richard.

M. MASSE ayant fait,Tacquisition de 
pour la eon- 
Relieures de

toutes les machines requises 
fection des Livres. Blancs, 
luxe et de fantaisie, etc,, vient d’ouvrir 
un atelier à l’adresse ci-haut désignée, 
Par sa longue expérience dans eette ligne 
d’affaires, il est en mesure de satisfaire 
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patronage.

Toute commande exécutée avec soin 
et promptitude el à des prix modérés.

JOSEPH MASSE

JACOB BBBATT
liment
SALE MAGASIN PALAIS OE MEUBLES,.qualité.

Les ordres 
et livrée à d 38 «VE RIDEAU.

N. 13.—Voyez les échantillon» de 
oc» toiles dans ma vitrine'

D. POTTINGER,
Burin tendant général

1886. tâ

One visite est

Bureau lu chemin 
Moncton, N. Ottawa 10 novembre 1886—

il

H

p

p

rfTfTR

h:h:h:h:h3-i•LT'rniHii-ucH^-rc-LHZH:

o 
P g

 F
 £2

 F
9 e

oy
oe

y
ga

gs
gB

aS En

œ
 p

—
V


